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LA MJRIiALTSATION BAHS LA-JffiFUBLtqUE

1. Dans son effort de develcppement industrial, la RAU a veille a

assurer que tous- l«s produits i-ndus'triels soient de haute qualite et

soient veridus a de's" prix raisbiinabies, pour qu{ils aoquierent une bonne

reputation et s'ecoulent facilement aUssi bieri a- 1'interieur du pays

qu'a l'etranger, , ;■ ,_.■■-;_,.- , ■ r '.. ; ...., ..;; -.

A cet effetj on a mis tout particuli'erement 1'accent sur les tecli-

niques scientifiques de xLe*Velopp%merii;: p^rmettant une utilisation dptimale

des ressources na-tiona.Ies;:ftn~'v\ie"'We':'-1' acc^lera^abn du: developpeLbeilt

Industrie!-dans le cadre du^pl'an national d'ensemble qui a ete adopte.

La RAU a compris toute 1'irnportance de la normalisation pour le

progres et 1'expansion-de l'industrie et pour la production de biens "'"'

et de serviees de haute qualite a des prix raisonnables.

Si la HAU s'est rendu compte de 1'importanpe de la normalisation,

c'est en realite grace aux excellents resultats obtenus dans les pays

plus developpesj qui ont prouve l'inter§t de la normalisation non seu-

lement lorsqu'il s'agit d'utiliser de maniere economique les matieres

premieres et la main^-d'oeuvre, mais egalement de regulariser le courant

des echanges, de reduire les couts de production et de distribution et

d'obtenir des produits possedant les qualite's essentielles requises.

2. Jusqu'en 1956, il n'existait pas-en RAU de systeme determine de

normalisatio-n et la-:qualite des produits fabriques dans le pays ou

iraportes etaient soumises i. des prescriptions etrangeres differentes.

En 1939* l'Association des in^enieurs egyptiens a pris les pre

mieres mesures concretes dans ce domaine et, apres huit ans, elle a

reussi a publier 46 projets de normes egyptiennes pour une serie de

materiaux de construction, de produits en beton, d1installations

sanitaires, de treillis raetalliques, de materiel electrique, d'epures

industrielles ainsi que des symboles et des definitions de termes.
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3- Depuis 1885> i'-^gypte e, cherohe -.a, adopter le systeme metrique.

En 1951j une loi a ete promulguee qui rend obligatoire I1utilisation

des unites eld poids et de mesures du systeme metrique sur toute l'et

due du territoire, "k I1eoheance d'une periode transitoire de 5 ans.

En ly56,, on a juge necessaire de prolonger cette.periode tra&sitair

et c'esrt depuis le 16 nqvembre 1961 que .le systeme. metrique est devenu_;

le seul systeme de .mesure applicable en .RAI?. ■• .,, -... , ■*■ .. ■{■xiJi-

4. Lorsques en 195^? ie i^inistere de lrIndustrie fut cree, qui-avait

pour mission .principale d'elaborer un nouveau .plan d1industrialisation

tree rprsc,4-s et d'en suryeiller I1 execution, .on a decide qu'il pompren— -

drait une section technique pour 1' elaboration de.normes unifiers ^^ •;,,

I1 etablissement de specialisations pour les. matieres premieres et. les : <■

produits locaux.

Une autre mesure a ete prise en 1957- Une loi relative a la,- , '._.:.

normalisation a ete promulguee portant creation d'un service, officieX-.

competent pour tous les problemes concernant la normalisation en RAU.

C^st ainsi qu'a ete fondee 1'Organisation egyptienne de normalisation

(EOS), qui a marque" un tournant dans l'histoire du developpei.ent indus-

triel du pays.

5. Depuis ■ 195.7y- deii,x_. programmes industriels ont deja ete menes a. r ,-.,..,

bien. Le montant total, dea. capitaux investis pour le financement de r,

ces programmes se. chi;ffre a. 585 millions de livres egyptiennes. .-.■.;■

Afin, de .sauvegarder des. capitaux de cette importance et les..: ,-.«vt

autres capitaux.qui seront investis dans les annees a venir (128 mil—. :_

lions de livres egyptiennes seront investis dans I1 Industrie, auoours •

de I1 execution du deuxieme plan economique national 19^5—^1972) et

stimuler 1*adoption des methodes de fabrication en serie qui sont

tellement essentielles pour I1interchangeabilite des produits et pour

la rentabilite de la production, et afin d'assurer, en outre, la

haute qualite des fabrications, imporxante pour les produits de consom-

mation locale aussi bien que pour les produits d*exportation, il a
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fallu eoordonner les programmes de -lf'Organisation egyptienne^e norma

lisation avec les plans economiques d'ensemble. .-^■'**•■

II. L'.Or itienne de. normalisation

^ puissent Stre atteints leVotjectiSfs de la nornklisation

V:)zo£'~'&'eie charged des fonctions suivantes :

elaborer des specifications ^enerales pour les ma^leree pre

mieres et les produits de to'ti&+JWt,fe*iF^f" fl!^fSf^ft
fixer, des norroes de reference p<gP l'.etalonnage el; la: ;yecr,ifi-

catio.n des raestir.es et des instruments, de mesure^ .. ,,,,,..

elaborer un systeme de normes pourj les classlfiCAtions, ^Q3

te^oi&s et les symboles techniques?., ^: ..,,-■ : .;o'^ (-

prendre les raesures necessaires pour assurer, .cpnformerae^t aux

normes, un controle de la qualite des matieres premieres et

ctesi "produits finis, et cw^ir^TO^^fiwPfttOlrV c«airal et des

iabora^oires'regionaux de metrologie et de" coritr'Sle de la
o..-..-. -. :«-jt; . ~ ::--v:i. •' -■";•■ - •-"<■?•'■ ■- - ■ ■ ■-■■ "---1 *
qualite5 .,

coo'rdonner' suV^tout'le terri'toire de la Sepublique les travaux

de normalisation^ conformement aux travaux internationaux de

normalisation. . , f

Sa structure .... • .-. ^ ...... =.,, ^.:,,r., ... . .- ;■ ■:.-..-. -^^ux v-i. ;i

'Unco^seil, dirige' par'"le "Sou^-secretaire d'Etat a 'I'lndustrie

' et compose de 15 membres reprlseniant les secteurs economique,

technique, Industrie^ et"les autres secteurs qua s'xnteressent

a la normalisation. .v.-_.. .. .-™* ■."--■--■■■ ^-.--.-—-'■'---•--

Un comite permanent de 12 membres pour, les spec.i.nc.a.tions _,

normales, charge de traiter de toutes les questions relatives

aux specificaiiions^nortaieset au contrSle de la qualite. '

Un'"comite" permanent de+12 membres pour la metrologie et le

calibrate, charge de tous les travaux relatifs a la"metrologie,
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au calibrate et a la verification des mesures et des instru

ments de me sure. ~ *%'" •'-1-flv '' °'-' '■' -° * *■

d) Des comites permanente specialises composes ohacun de 10 ex-'

perts, et charges des princlpaux travaux de normalisation et

de metrologie dans les differents secteurs : Industrie mica-

nique, metallurgy, industrie electrique, Industrie^chimique,

■industries alimehtaires, produits agricoles, industrie textile,

etc. ,. . :\: ,::. :":: ; ■ . *,; : :

.. Ces oomites peruianente sont Iiabilites a creer des comites

techniques pour 1'elaboration, de projets de specifications

.. y aormales et de methodes de contrSle et de calibrate conf;Grme-

ment aux programmes adoptes par le conseil, com^. tenu des

plans econonjiques nationaux.

e) L'organe technique et administratif oqmprend les divisions et

r-',; sections principales suivantes : ,.r ,,

i) Division dea specifications normales ! produitametallur-

giques et .produits de 1'industrie mecanique - praduits de

1 1'industrie ^lectrique - produits chimiques - materiaux

de construction - textiles - produits alimentaires;-

■■■--; ii) Division da la qualite -: conformite - homologation :et '■-
su -'-.. -■■-iHBtf(p*age"■- etude et evaluation de la quality,—: ;^; -

iii) Division de la metrologie ! mesures - longueurs-^ metro-

logie industrielle - laboratoires et bureaux ^.^iwiaux, .

iv) Division des relations techniques : relations~avec~l^etranger

relations publiques - documentation - plans et epures.

v) Iiivision de 1' administration-et des finances : personnel -

finances - achats :et v^ntes - reglementations. :'- r

A. Specifications normale;

8. Le premier programme denormalisation approuve par le: conseil de

1'EOS au debut de 195& -^aij fonde sur un ordre de priorite et couvrait

tous les ^ecteurs suivants 1 ■/** -^ , . : ...
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.) articles nouvelle&ient produits^

ii; articles et materiaux d1 exportation; '" -;i-"' '-: " ■'- * ---
. . . \ ,-.■-.._

111; produits destines aux entreprises piibliques et aux forCes '!;

arme"es| n ■.■._:. ■ .-■■ *£■> ;.Je.-.'jo<n-.I . ■' .; ,-- . ^ si .-\rr,~r,s*<r > ■,■"■

iv)_ biQns de consommat.ion.

On a cree plus de 70 comites techniques pour la mise:en-oeuvre du

programme, et a :1a, suite de leurs travaux, plus de 120 specifica^ons

normales ont ete approuvees avant la fin du premier semeetre, .de l(annee

1960. /' ..;■; a;, .- ■,. .,.,_ -. { -.. :-;i,: -: ,.. ;- V,; ■ j *,vi ;>■;■:

9* En juillet 19^0> l'EOS a lance un programme quinquej?mal xparalleie ;

au premier: plan quinquennal national de developpement r.ec,ono©ique erfei^^T >;..

social'quiavait pour ob"o%ct-if.:de doubler^le revenu; national enldix-an^,,,,.

"On a cree plus de 406 comixes tecniiiques pour la. mise en tieuvr'e"-'ir j:
t '= ".-■■"! ' i" " ■■,'■■■■■ • ... , -. ■ A" -

de ce programme et, a la fin de la quatriem^' annee, environ 600 nor'mes ':v

egyptiennes avaient ete approuvees par le conseil de l'EOS. Eltes"' '

portaient sur plus de 8.000 types et dimensions de 1v500, produitsr.e* .;;','

sur environ 2^000: methodes types d'essais et de calibrage. ..■:.;a -> -u> ,; ,:

10. Ii'EOa applique les methodes habituelles pour l'elaboration":"d.§& ~1S-

specifi'caHoris normales. Le comite permanent interessg des'igne u^"' ;'"'i^>

comite technique ;.afin: d^etudier et d'elaborer, leoproge* de morree* :Le,'a

projet" est sounds au. coraite^ permanent, qui, apafes. approbation, le fai.tr i;.3 ii;

publier Comme projet de specification normal ov ^IXa ?:** i:..-. -: -. ..,-. t*n :.-;,

Ce projet est diffuse'largemerit pafmi"les"'i&iiielax ih^eresses,

producteurs, consommateurs, etc. Les observations reijues font alors ^l":*

1'objet d'une etude par le comite technique ejsfle projet, dCtment.anien^e,

est soumis au conseil par le comite .permanent interesse pour Stre

approuye., comme norme 0gyptienne. , ,

Bb Metro logie' scie-ntifique: et IndustrieHe .-:. .-• ■ ■■ *. k-, -s *.•»*

11. Afin d"f alder "a la realisation praticiue de!"6es'i6bjectifsvaahfeJ le -'

domaine de'la metrologie, 1'Organisation a elaoore'en 1960^ uirplan a

trois echeloris,v qui vise essentiellement' a mainteriif" et a'fournir les'
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normes de mesures dans les divers secteuxs deVactivites industriel-les

et scientifiques.

Ce plan prevoit la creation des laboratoires suivants :

i) Le laboratoire national de physique, pour la mi

echelon A. ... ,'■!;: „

„ Xt) ..Ler laboratoire central de metrologie et d'essai des niate-

.vw .. riaux - echelon B. . .. ,. .. „

iii) Les laboratoires et bureaux regionaux - echelon C. _

Les deux premiers de ces laboratoires sont actuellement en cours

d1installation sous les auspices du iiinistere de la recherche scienti-

fique, avec l'aide du Ponds special des Nations Unies pour le laboratoire ^

national de physique pour la metrologie et du Gouvernement de la Eepublique

federale d'Allemagne pour le laboratoire central de metrologie et d»essai

des materiaux.

12. On proc&de actuellement a la revision de l'ancien systeme de cali-

brage et de verification, aiin de mettre au point un nouveau projet

detaille pour le calibrate legal et industriel et la verification des

instruments et du materiel de'mesure et"d'essai a'ihtervalles;reguliers. ■

L'EOS a apporte une aide appreciable au cours de la periode de

transition qui a precede I1 adoption definitive du systeiae rnetrique dans

le pays et, actuellement elle veille a son application dans tous les

secteurs de 1'Industrie, donne des conseils techniques et fournit I1aide

requise pour^l' elimination1 'ke rtbus les obstacles: dans ce domain©.- -■■■■

C. Controle de la ctualite

13. Toutefois, aw- s'acquittant de^ses-fonctions ,et en s'effor9antiilX!; 3, -ra

d'atteindre ses objectifs, l'EOS s'est rendu corapte qu'il fallaj.^.or^a^Tq,

niser de toute urgenoe dans le pays un systeme adequat pour le controle

de la qualite dans 1'industrie. ' Le'systenie'viendrait compTeter^ie-

plan prlcite'coricerhanf la ^troligfe ainsf ;que Jle-B mesures-en -vigue* -

pour les essaisdans divef^ services dd -Ir'maii■" le* daii^ les'^abiissements-

techniques et industr'ieiw. °i,lBO;S; sJra^j:cha^g6e-: fr elaboi^r e*-d'appliquer
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efficacement les normes rationales et egalement de former des specia-

lie-fcea et des techniciens dans des domaines qua sont essentiele si l'on

veut assurer le.. succes de l'adoption et de lfapplication de normes..

Par ailleurB,: en groupant 1'echelon. C et une partie de l'ecli&lon

B dans le plan precite, I1institution-envisage© serait chargee--d*€&3u-

;£*P la liaison necessaire entre 1'industrie, d'une part, et le,labora-

toire national de physique pour la metrologie et le laboratoire cen

tral de metrologie et d'essai des materiaux, d'autre part. t

14- C'est pourquoi l'EOS a, procede a ce prbpos a des etudes approfahdies

dont les resultats:bn±. abouti a. l'etablissement d*Un nouveau profetpour

la creation d'un institut de controle de la qualite';aU^cours des^'cinq

prochaines annees,

L'EOS.estime que.grace a ce -rojet. les objectifs suivarits pourront

Stre atteints : ....;• .,!',■: ■.. ■:■■

■■'; i) utilisation optiraale des matieres premieres locales;

ii) evaluation exacte des normes nationalesg • i'"f':V* -i6

iii) elevation du niveau de la qualite des articles etdes

produits fabriques dans le pays?

,,.„,, . AY) diminution des coGts de fabrication des produits indus^riels

v) elevation de la.qualite des produits d'exportation, ayec

pour resultat une augmentation des reserves de devises

qui est essentielle au developpement ^conomique du pays;

vi) valorisation du personnel technique en vue de I1applica

tion optimale de la normalisation et des techniques de

.. ;. .-. controle de la qualite; ... .. !c . .

vii) _obtention et amelioration de la precision dans la produc-

■ ■;-■:■:../::;.., tion industrielle. : ■ :._..., ...

15- Afin de defendre la reputation des produits fabriques dans le

pays, l'EOS*a 'decide d'adopter un' systeme pour l'homologation, le

raarquag% et l'etiquetage3 destine a signaler les produits qui sont



e/ch.,14/as/iii/i6/i

Pa£e 8 ...'

fabriques ponformement aux norines nationales. v rae^sc . ,.'.Li-:

.! [ i:,iiia:&t^d«oidfe.d(^ppaique^xa: systeme progressivement,, .et.ll. l!a

ttfc tout d'atoKt-poir. ^eslappareils^menagers utilisant,du;fcutans,aafin

d_'intensifies ia production locale et,d'assurer l'efficacite etla

securite.de. leur fonctionnement.^, ;..;.,;, ■v,i:- 'i , .;.£■ o ssX'i ti '-■'"W>6 ;:

16;- Avant d1 accorded un certi£icat: d'iioniolocation, on procsde a Hessai

d'aii prototype- do 0.1 appareily ei lorsqii'ii Bfa-vsre; que le.prototype est

oonforrae a la.specificatipa^.o^entreprise bs*:.autorieeeJ-a^ntreprendre

la. production,.^elon le prototype apprpuye,. et. a, appliquer sur XUppareil

le' label 4e^onformite^l'E0gf;^ condition. <pfrM Pr^du?^ori f°f*c->

spumise-a.une inspection techniqueAregu^iere,...+ifj..., ,.,;i;. ^^.f^^^r- sr

Les inspecteurs de I1SOS peuvent egalement effectuer des contrSles

k llimproviste^ afin de verifier que la production^. estj conforrae^ a la

specification norraale. t , _ - ;; z*i!f*

En appliquant le system precite, . l'EOS a., approuye 15,000 appareils

en 1959, 40.000 en i960, 50.Q0O. en 1961, . 55-000 en..J^2f 76.000 en 1963

et^environ 8,0.000 en 1964^..,,. ,- ^..^,... „:■ nt.iw r- ■ i>s.

On prend actuellement des mesures vieant-a. appliquer le meine sys-

■iteme aux .poeles a petrble-j-■ o& ce. systeme sera egalei.ient applique progres-

sivemen.t-a dJautres articles, et prod.uitBi'. ■' .:c: ^

E. Vulgarisation" et formation

17. On. a estime crue pour," assurer le succes de. la. normalisation dans

le pays, on devait faire en sorte que les producteurs et les oonsoia-

mateurs s1interessent davantage a ses procedes et a ses objectifs,

C'est pourquoi la Division des relations techniques publie un bulletin

periodique ainsi que des brochures d1information, qui expliquent aux

producteurs et aux consommateurs les objectifs et les avantagesde la

normalisation.

On organise de temps a autre des emissions de radio et de television

pour expliquer'le role que: joue l^EOS dans la protection des consomma-

teuxs coiitre'iWsfraudes et les dangers et signaler les efforts deployes
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par cette organisation pour reduire les cotlts de production et assurer

une haute qualite et un renderaent efficace des produits.

LfEOS participe egalement aux foires commexciales:et industrielles±

qui ont lieu dans le pays en organisant des stands d*information ou sont

exposes les labels de conformite, et l'on procede actuellemeni au siege

de l'EOS a I1installation d'un musee permanent de la normalisation

destine1' a iMitf©relation du: public. -: -■ '

j.u'j.m:;:--1 ■; £'*?i*ji--m . ..." ■ ,-■ ■•■■ . .-.?7 vO e*^.i* -.v:... - .■...■ j / l;5UTO/- i:o &d&

18. Dans l'intero"t de la normalisation et de l'industrie, on organise

egalement des conferences et des colloques auxquels participent des

representants des entreprises industrielles, des organisations scienti—

fiques et dSs gro'upementsJde consorrlrriateurs,1^"^^ ■'"''■ xsa^oaiv s^u

On elabore actuellement un projet de cours de formation et de

perfeotionnement destines aux techniciens, aux chercheurs et aux in-

genieurs dans les domaines,.:ou il est essentiel que la normalisation

soit adoptee et'appliquee. }f:':::- r'J*"-^« ■ "..■ wp/\"l^-^tfp "-P01'■■-: --

F. Participation aux efforts de normalisation entreoris a 1'eche

lon international et a 1*echelon regional

La RAU a toujours participe avec beaucoup d'interet aux act'ivifgs

internationales5et regionalesj de fa9on a profiter deiInexperience des

pays plus deVeioppes et'-participer eh me*me temps'a-la c66peraiion inter--'-

nationale j^6ii^°l^ progres de 1*Industrie" et de la technique.

C*est ainsi que, avant la fin de 1957> 1!EOS a adhere a l'Organi—

eation Internationale de normalisation (ISO), et elle siege actuellemeni

a 51 de ses comites techniques. En 1961, l'EOS est devenue membre

de 1'Organisation international de metrologie legale et elle participe

actuellement aux activites de neuf de ses groupes de travail. Enfin,

en mai.1962, un decret presidentiel a ete publie au sujet de l'adhesion

de la RAU a la Convention du iietre signee a Paris en 1875.

20. , A; signaler>,^n.ce qui concerne les travaux regionaux de ■norfflali—i;: e : ■
i".

sation, que la RAU a organise la deuxieme session de la Conference sur

la normalisation au uoyen-Orient qui s'est tenue au Caire en Janvier 1961
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et a laquelle ont participe de norabreux experts des pays developpes,

Les deliberations et les recommandations auxquelles a donne lieu cette

conference ont montre I1importance du renforcement de la cooperation

a I1 echelon regional dans"1 ce secteur esseritiei.'!''^"

21. La RAUqui esjt, membre du Comite technique permanent de normali—.

sation cree par la Ligue arabe, participe activement, a ses activites.

On espere qu'un accord portant creation d'un Or&anisme regional

arabe de normalisation sera, signe cette annee, qui permettra d1assurer

une collaboration technique et economique fructueuse dans ce domaine

entre les Stats arabes. r ■

Les discussions preliminair.es:nienees avec certaines autoriteSf'' g

africaines cpmpetentes ont revele que les Etata africains temoignent .

du mtme intere^ et qu1ils visent a intensifier leurs efforts en vue

de I'applicat^pn de la. normalisation dans le developpement industriel.

Le colloque sur le developpement industriel en Afrique devra . ■■ -

accrojtre cet interSt et examiner la question de maniere approfondie

a propos du point 3 de l'xj.rdre du jour prpvisoire.

IV. Conclusion. . *.

22, L!'experieace-acquise -pari.la RAU au cours.des dernieres annees a.- .

montre qhie4UT->ad6p.tion de la normalisation: dans un pays en voie de deve-r,

loppement est lain d.'etre une tache aisee, car de nombreux obstacle^.rf ;■;

peuvent se presenter. Toutefois, en adoptant la normalisation, les

pays en vpie^de developpement profitent de tous les avantages inde-^

niables qu'elle offrej elle permet de tenir pleinement compte des con

ditions l.pcales, d'utiliser efficacement les ressources nationales, de

creer une industrie nationale sur des bases solides,. de donner confiance

a la population dans la production nationale, .d'ameliorer la production

au point de vue de la quantite, de la qualite et des couts, d'ac.croitre

le nombre des produits d1exportation, d'ameliorer les conditions mate-

rielles et m6rales"Jet d'^lever le revenuhationalet le niv¥au de vie.
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23. En outre, on constate que tous les pays en voie de developpement

font actuellement de la plattification la base de leur developpement

economique. II est inutile de rappeler que si l'economie est planifiee,

des normes rationales sont essentielles. C'est ce qu'a confirme l'ex-

perience de notre pays. Certes, il est premature, au stade actuel du

developpement, de donner des indications chiffrees concernant les

incidences de la normalisation sur l'economie generale de la RAU, mais

on peut dire que les premiers resultats obtenus grace a I1adoption

d'un systeme de normalisation ont justifie tous les efforts mis en

oeuvre.

24. On espere que le Colloque sur le developpement industriel en

Afrique tiendra compte de ces resultats et etudiera la possibility de

ooordonner les efforts deployes en Afrique dans le domaine de la norma

lisation en creant une "Organisation regionale africaine de normalisa

tion et de metrologie" qui aura pour objectif de stimuler le developpe

ment industriel et une production de qualite en Afrique et de coordonner

et d(unifier les systemes de normalisation dans les pays mewbres, en

collaboration avec les autres organismes international.




